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COMPTE RENDU Rrm

L'histoire du canton de Thurgovie

Par le brigadier Louis-Edouard Roulet

II n'est pas habituel, dans une revue
militaire, d'evoquer une histoire cantonale.
Deux raisons nous incitent ä faire une ex-
ception. La premiere est d'ordre thematique,

la seconde d'ordre historique.
Voyons la premiere. L'ouvrage ' en question

s'inscrit dans la tentative d'appliquer
une formule originale qui tente de reussir
l'impossible, ä savoir de concilier un expose

chronologique d'une part, et le traitement

de sujet particuliers d'autre part.
L'expose chronologique general demeure
indispensable ä la narration de l'histoire
sonore et visible, en d'autres termes du
recit des faits essentiels de nature
politique, economique et sociale, permettant
de degager une vision d'ensemble.

donc d'une tenue tres complete et qui
force l'estime du lecteur.

La seconde raison qui justifie le present
compte rendu bibliographique releve de la
connaissance de l'histoire militaire de
notre pays. La tradition veut qu'on s'inte-
resse ä celle de l'ancienne Confederation
jusqu'ä Marignan, puis aux regiments ca-
pitules au service des princes etrangers,
enfin ä l'armee federale des 1848. Or, l'histoire

militaire thurgovienne n'entre dans
aueune de ces trois categories, puisque le
canton ne devient une entite autonome
qu'ä partir du regime de Mediation,
suivant des lors, l'evolution de la Confederation

jusqu'ä nos jours.

Parallelement, et conformement aux
exigences d'une historiographie dite moderne,

nous est Offerte une suite de contributions

particulieres qui, au travers des
tranches d'äges, resument et analysent
des themes speeifiques. Ainsi, pour parer
une menace de divorce, il y a volonte de
reunir en maintenant les diversions. Le
tome I, du entierement ä la plume d'Albert
Schoop, narre l'histoire thurgovienne, per-
cue dans l'optique de son deroulement, de
l'epoque de l'Helvetique ä 1987. Les
volumes II et III dans lesquels Schoop, tout
en maintenant sa place principale, s'est
entoure d'une trentaine de specialistes, se
fragmentent en « Sachgebiete », donc en
domaines speciaux, tels que pays et pay-
sages, peuples et societes, economie
agricole, forestiere, industrielle ou encore vie
publique, eulture et autres. Matiere dense,
voire abondante on le voit, oü l'on risque-
rait de s'egarer n'etait l'excellent registre
de quelque 80 pages etabli par Elisabeth
Schoop-Naef, registre indispensable ä qui
veut s'informer meme dans les details,

On reconnaitra donc qu'il n'est pas sans
interet, loin de la, d'assister a la naissance
d'une force armee cantonale, au debut du
XIXe siecle, de la voir s'affirmer contre
vents et marees, voire au milieu de turbu-
lences, pour s'integrer enfin dans un
ensemble confedere plus grand.

L'histoire des milices thurgoviennes est
resumee par Albert Schoop en quelque
vingt pages dans le volume III. Entre 1803
et 1874, date de la revision de la
Constitution federale, ce corps de troupes, ä sa
maniere, exprime ce qu'on pourrait appeler

l'autonomie cantonale. Elle n'existerait
pas sous l'ancien regime puisque le pays
etait bailliage commun. Le droit de porter
les armes, du moins ä certaines occasions,
demeurait reconnu de maniere limitee il

est vrai. Quant ä l'organisation militaire de
l'Helvetique, on sait combien eile connut
d'avatars, la Thurgovie n'etant guere
mieux traitee que les autres cantons. Nous
l'avons souligne dejä : c'est la Mediation
qui innove modestement on le reconnaitra,

puisque le nouveau canton ne doit

'Schoop, Albert und Mitarbeiter: Geschichte des Kantons Thurgau. 3 vol. + registre. Frauenfeld, Huber,
7987-1994.
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fournir qu'un contingent de 835 hommes
d'artillerie et d'infanterie. Administrative-
ment, le pays etait divise en quatre
districts. A partir de 1811, le service obligatoire

fut decrete, les appeles etant tires au
sort. C'est ainsi que le bataillon thurgovien
participa ä la campagne dite de Franche-
Comte en 1815, campagne ä l'issue peu
glorieuse, doit-on le rappeler.

La periode dite de la Restauration, donc
entre 1815 et 1830, se revelera determi-
nante. Elle voit une reorganisation complete

du Systeme de defense et provoque
un gonflement des effectifs qui desormais
se montent ä plusieurs milliers d'hommes.
Certains contingents allaient etre engages
dans la periode de la Regeneration (1830-
1848), periode de turbulences, non sans
que cela posät de serieux problemes aux
autorites. La Thurgovie, en effet, en partie
catholique, en partie reformee, concernant
les engagements politiques, se scindait en
conservateurs et liberaux-radicaux. L'annee

1874 voit la fin des milices autonomes.

Dans l'armee federale, la Thurgovie
devait fournir 3 bataillons d'infanterie, 1

escadron de cavalerie et 1 batterie
d'artillerie de campagne.

Canton situe au nord de la Suisse et
jouxtant la Baviere, la Thurgovie allait
vivre de pres, au cours de la Premiere Guerre

mondiale, les ineidents de frontieres et
les problemes lies ä l'internement. De pres
aussi la greve generale de 1918. Le
regiment d'infanterie 31 fut en effet deploye

dans le secteur entre Limmat et Sihl, le
bataillon infanterie 73 prenant position dans
la ville de Zürich elle-meme. On sait combien

la tension sociale et politique demeurait

grande. La troupe perdit 46 hommes
des suites de l'epidemie de grippe et un
soldat abattu ä bout portant par un
manifestant.

La prise du pouvoir par Hitler en
Allemagne allait peser lourdement sur ce petit
pays en raison de la propagande nazie,
surtout des 1938 apres l'annexion de
l'Autriche. Dans cette periode troublee, les
Thurgoviens, dans leur grande majorite,
montrerent leur attachement aux valeurs
democratiques et ä la Suisse. La ligne ou
le front de defense principale s'appuyant
sur la Limmat, la Thurgovie, comme la

plupart des cantons peripheriques, n'etait
defendue que par sa brigade frontiere. La
Constitution du Reduit national qui regrou-
pa l'essentiel de l'armee dans le massif
alpin augmenta l'isolement. Tout cela est
narre et rappele par Albert Schoop qui ve-
cut le service actif en sa qualite de jeune
officier. Rien ne vaut, on le sait, l'evocation
d'un temoin qui, plus tard, peut controler
ses dires, ses impressions, ses Souvenirs,
ä la lumiere d'un examen critique forge
aux exigences du metier d'historien. II y a

peu d'annees d'ailleurs, le meme auteur,
en 1985, a publie Als der Krieg zu Ende
ging. On ne peut qu'en recommander la
lecture.

LE. R.
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